
Homélie Messe de rassemblement à Coursan, clôture de la visite pastorale – 22 septembre 2019 

 

Nous venons d’entendre cette phrase de Saint Paul « Dieu veut que tous les hommes soient sauvés et 

parviennent à la pleine connaissance de la Vérité ».  

Ce projet de Dieu, c’est à nous, les disciples du Christ, qu’il est confié. C’est donc à votre paroisse, à 

chacun de nous, quel que soit votre âge, votre statut, votre santé, mais c’est aussi à vous tous ensemble 

que la mission de conduire les hommes vers « la vérité toute entière » est confiée.  

Cette mission, vous êtes nombreux à l’avoir prise au sérieux et j’ai été impressionné par le dévouement 

et l’engagement des chrétiens qui se sont mis au service de la paroisse. Je sais que ceux qui répondent 

ne sont pas toujours très nombreux mais j’ai vu une Eglise et j’ai senti combien la mission tient au cœur 

de ceux qui s’engagent.  

Le prophète Amos et l’Evangile qui vient d’être proclamé vous disent quelle est la pierre de touche de 

la mission : c’est le sens des plus pauvres.  

Du coup, j’ai pu vérifier combien ce souci vous habite à travers la pastorale des personnes isolées, des 

malades, des vieillards confrontés à l’épreuve des maisons de retraite. J’ai vu votre projet de boutique 

solidaire conçue comme un lieu de rencontre, d’écoute et de socialisation.  

L’argent que Jésus appelle « l’argent malhonnête » est ici bien géré au service de la mission de l’Eglise 

avec un grand souci de l’entretien et de la décence des lieux de culte où vous n’hésitez pas – derrière 

votre vaillant curé – à mettre la main à la pâte pour les garder propres, accueillants et propices à la 

prière. Mais aussi avec le souci de gérer au mieux les immeubles dont vous avez la charge et qui sont 

parfois d’un poids assez lourd. 

C’est ce souci de créer des liens qui vous a poussé à organiser un secrétariat rationnel, avec une équipe 

disponible qui est le cœur de la paroisse, puisqu’à l’écoute, à la répartition des tâches, à la tenue des 

registres, la préparation des liturgies, à la gestion des concerts, vous joignez le souci de faire circuler 

l’information aux communautés de villages de la paroisse, vous ouvrant ainsi à la pastorale du 

tourisme, si importante dans ce pays de mer et de soleil, sans oublier l’organisation des fêtes.  

Autour de votre infatigable curé – à qui je me permets de conseiller de se ménager un peu – l’Equipe 

d’Animation Pastorale met son point d’honneur à susciter des initiatives missionnaires.  

Grâce à l’Equipe d’Animation Pastorale, au secrétariat mais aussi au Conseil Pastoral, grâce à la 

dynamique équipe des catéchistes, de la petite enfance, du primaire et de l’aumônerie des collèges, 

grâce aux visiteurs de malades et des personnes isolées, vous avez su faire naitre et vivre une paroisse 

en favorisant la proximité et simultanément l’esprit de la grande paroisse, sensibles aux réalités 

ordinaires et inventifs pour accueillir les estivants.  

Vous avez su encourager le goût pour la prière de multiples façons : à travers les dévotions liées aux 

temps liturgiques, à travers la qualité des célébrations. Saint Paul à l’instant nous disait l’importance 

de la prière pour tous les hommes en vue d’obtenir pour chacun une vie calme et tranquille, établie 

dans la paix.  

Bien sûr, les catholiques pratiquants sont peu nombreux mais l’Eglise n’a pas pour but d’être 

nombreuse mais d’être fervente en portant le monde dans sa prière et en le consacrant à Dieu.  A 

chaque eucharistie, quel que soit le monde présent, la vie qu’ils apportent est inscrite en Dieu et elle 

est sauvée.  



C’est dans cet esprit que je vous fais les recommandations d’usage à la fin d’une visite pastorale : 

- Dans cet esprit de famille que vous avez si bien créé, continuez à tisser les relations humaines qui 

par vous et à travers vous partent du Seigneur Jésus et y retournent.  

- Dépasser l’inquiétude de l’avenir, continuez à proposer le Christ et à appeler à son service à travers 

les besoins de la paroisse et ne vous inquiétez pas des résultats, recherchez d’abord l’amour du 

Christ. 

- Développez un véritable Service Evangélique des Malades : en faisant se rencontrer les visiteurs 

de malades ou de personnes isolées, en organisant des rencontres entre eux pour échanger, 

partager et se former. La pastorale diocésaine de la santé est à votre service pour vous y aider. 

N’oubliez pas les liens avec les aumôneries des établissements hospitaliers, puisque désormais les 

hospitalisations seront toujours très courtes. Continuez à appeler pour que soient encore plus 

nombreux les visiteurs des isolés, des malades, des vieillards… Faîtes des visites gratuites, 

autrement dit, des visites où dominent le souci de l’écoute et le souci du lien humain. Portez ces 

visites dans la prière (et jusque dans la prière universelle des dimanches). Quand c’est possible, 

proposez aux personnes visitées le partage de cette prière. Quand c’est nécessaire ou opportun, 

proposez les sacrements.  

- N’hésitez pas dans la préparation au baptême des petits enfants ou dans la préparation des 

mariages à proposer le sacrement de confirmation aux jeunes parents en les invitant à le 

préparer ; et il y a des cas où ça marche. 

- Votre projet de boutique solidaire, de lieu de rencontre, continuez à en déployer les dynamiques, 

malgré les difficultés. 

- Vous avez un goût évident pour les célébrations liturgiques, proposez à de nouveaux intervenants 

de se former à la liturgie et déployez pour tous une catéchèse autour de l’année liturgique comme 

vous l’avez déjà fait pour les enfants. Il y a un service diocésain qui peut vous aider à cela.  

- Vous avez le souci d’accueillir les familles en deuil et de les visiter après les funérailles, poursuivez 

ce chemin et aidez d’autres paroisses à le prendre. C’est en effet un des enjeux capitaux de la 

pastorale des funérailles, de ne pas s’arrêter au moment des funérailles mais de continuer à 

rencontrer ceux qui sont dans le deuil, surtout ceux qui le vivent seuls.  

- Vous m’avez dit votre souhait de vivre un véritable esprit de famille. C’est déjà une belle réalité. 

Développez cet esprit de famille avec un projet intergénérationnel sur le modèle de la vie familiale.  

Nous le savons tous : notre seule richesse c’est le Christ. Le seul objet de notre prédication c’est le 

Christ. Le seul but de notre mission, c’est le Christ. Il est le seul médiateur entre Dieu et les hommes. 

Par lui, nous recevons l’Esprit Saint qui nous conduit et nous précède dans le cœur des hommes, en lui 

nous demeurons en Dieu comme des enfants aimés du Père. Il est présent dans notre assemblée de 

ce matin parce que nous sommes ensembles, il nous incorpore à lui par l’eucharistie que nous 

célébrons, il nous envoie le porter à nos frères et, en nos frères, surtout les plus petits, il nous attend.  


